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Le trail du Petit Ballon à Rouffach :   
Spehler Impérial  
L’entame de saison de Sébastien Spehler (PCA - CSL Neuf-Brisach) ne 

pouvait mieux commencer. Hier, il s’est imposé en 4h04’00”, devant le 
Suisse Christian Mathys, 2e en 4h27’ 23”, et Benjamin Polin (CA de la 
Haute Moselotte), 3e en 4h46’01”. 

Suivi iĐi par Christian Mathys, Séďastien Spehler s’est imposé en patron sur le 55km à Rouffach.  PHOTO DNA 

- Patrice Basler 

 



Le trail du Petit Ballon s’est déroulé hier et plus de 3 700 dossards ont été attribués pour 

l’ensemble des quatre courses inscrites au programme. L’épreuve reine a permis aux athlètes 

de découvrir un nouveau parcours de 55km pour 2330m de dénivelé positif. 

Dès le départ, Sébastien Spehler a pris la tête de la course, afin d’y imprimer un rythme très 
soutenu. Dans les chemins viticoles, il comptait déjà une cinquantaine de mètres d’avance sur 

le Suisse Christian Mathys, suivi à quelques foulées par Alexandre Mayer (Sarreguemines), 

Quentin Stephan et Elias Gemperli. Sur les hauteurs du Strangenberg, Mathys était revenu sur 

Sephler. Les deux leaders ont ensuite fait course commune jusqu’au 10e kilomètre. 
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Le futur vainqueur a alors débuté un véritable festival. L’écart s’est creusé petit à petit, 
augmentant à chaque pointage, pour atteindre plus de vingt-trois minutes à l’arrivée. « J’ai été 
un peu surpris par le nouveau tracé, qui est vraiment beau et que j’ai trouvé beaucoup mieux 
que l’ancien », a confié Spehler, victorieux en 4h04‘00”. Avant d’ajouter : « Avec le vent ça a 

été très difficile. Parfois j’aurais bien aimé avoir 20kg de plus parce que j’avais la sensation 
de m’envoler là-haut. Le retour a été compliqué. » Chez les dames, Kathrin Götz, victorieuse 

l’an dernier, a réalisé un superbe doublé. Elle s’est imposée en 5h11’54”. 

Baradel ne s’y attendait pas 

Le circuit des Grands Crus, long de 28km pour 960m de d +, a également été très disputé. Là 

encore, le tracé innovant, avec quelques nouveaux passages et un sens de course inversé par 

rapport aux années précédentes, a beaucoup plu. Comme cette épreuve figure au Trophée des 

Vosges, ainsi qu’au calendrier du Trail Tour National, les meilleurs traileurs français et 

régionaux y ont pris part. Mickaël Baradel (CCA Rouffach) a rapidement pris la course à son 

compte. Pendant 9km, David Hauss, double champion d’Europe de triathlon et 4e aux JO de 

Londres, est resté collé à ses basques. 

Mais il n’a ensuite rien pu faire face à la puissance, la régularité et la constance du rythme 

imposé par Baradel. « Jusqu’au premier ravitaillement, j’ai réussi à tenir Mickaël, mais 
ensuite il est parti progressivement en me prenant un mètre, puis dix, cinquante et cent, 

jusqu’à ce que je le perde de vue. De toute façon, il était costaud. Il est parti devant tout de 
suite, sans jamais demander de relais, malgré le vent de face », a souligné Hauss à l’arrivée 
(1h57’20”). Quant à Baradel, selon son habitude, il n’a pas semblé très éprouvé après sa 

superbe performance (1h54’39”). « Je suis ravi de ma victoire. Je ne m’y attendais pas 
vraiment vu le niveau de mes adversaires. De ce fait, je la savoure encore davantage, car 

malgré les apparences, la course a été difficile, surtout à la fin », déclare-t-il. La 3e place a été 

prise par Matis Bondurand (1h57’33”), suivi par Pierre-Emmanuel Alexandre (1h58’13”) et 
Eduard Laudier (2h01’25”). 



Chez les féminines, Camille Defer s’est imposée en 2h13’23” devant Julie Roux (2h16’55”) 
et la suissesse Luzis Buehler (2h29’56”). 

Allenbach, le cavalier seul 

Après sa jolie victoire sur la Quinzième l’an passé, Emmanuel Allenbach a dû parcourir un 
kilomètre de plus cette année pour ajouter une nouvelle ligne à son palmarès. Auteur lui aussi 

d’un cavalier seul sur la totalité de l’épreuve, il a réalisé le doublé et a bouclé les 16km en 
1h02’43”. Il a devancé Johann Morel (1h05'06”) et Marco Adler (1h06'43”). Isabelle Kubicki 
a remporté la course féminine en 1h20'35”, devant Myriam Decor (1h21’01”) et Marion 

Lienhard Schnebelen (1h22’38”). 

Quant au mini trail de l’Âne, il est revenu à François-Joseph Tritscher en 37’33”. Gauthier 
Collavini a pris la seconde place en 38'16” et Guillaume Denis Semblat, la 3e en 39’50”. 

Salomé Saling est montée sur la première marche des féminines (46’35”). Charlotte Briot a 
fini deuxième (50'38”) devant Christelle Vancon (52'10”). 

 


